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Nous sommes partenaires Sage au
Togo/Benin. Nous vous offrons des logiciels
Sage moins chers avec installation et forma-
tion. Consulter notre site web  - Tel.: 22 19 23
62 - 22 20 05 53 - Cel.: (00228) 91 06 88 07
www.sogesti.net ;  info@sogesti.net  

Revendeur des logiciels Sage

TogoMac est l'unique cent-
re des produits Apple au
Togo. Nous sommes spéciali-
sés dans les produits Apple.

Nous apportons conseils,
assistance, formation, instal-
lation, dépannage et configu-
ration de votre iMac,
MacBook Pro, MacBook,
Mac Pro, Time Capsule,

AirPort Extreme, iPad,
iPhone… Nous disposons des
macbook pro/macbook air  à
vendre. 

Nous joindre rapidement-
apple@ sogesti.net  Tel 22 20
05 53 - 91 06 88 07

Nous sommes situés en face
de CNSS - Palais des congrès

www.togomac.com

TogoMac.com

Le site web des annonces le plus visité. Consulter
toutes les annonces
Immobilier- Véhicules-Formations-Emplois-
www.togoannonce.com

TogoAnnonce.com

DÉVELOPPEMENT/ "  LA PLANIFICATION DES INVESTISSEMENTS PUBLICS ",
UNE PRÉOCCUPATION DU CADERDT :

Le Togo enregistre une progression de 8% de 2010 à 2017
Un séminaire de renforce-

ment des capacités a été
organisé par le Centre Autonome
d'Etudes et de Renforcement des
Capacités pour le Développement
au Togo (CADERDT) avec l'appui
financier de la fondation pour le
Renforcement des Capacités en
Afrique (ACBF) à l'endroit des
cadres des directions régionales de
la planification, du développement
et de l'aménagement du territoire
à Lomé.

Ce séminaire  de deux jours qui
a pour thème " la planification des
investissements publics " vise à
offrir un cadre d'échanges sur les
exigences en matière de program-
mation et de budgétisation des pro-
jets d'investissements au niveau
régional.

La vingtaine de participant sera
outillé d'abord sur les principes
clés de la planification et les exi-
gences du cadre harmonisé de la
planification du développement et
surtout sur la conception et la bud-
gétisation des projets d'investisse-
ment.

Pour Odilia E. Gnassingbé " ces
études y compris celle du
CADERDT et du Fonds Monétaire
International, relèvent en effet la
consolidation des progrès accom-
plis en matière de réforme écono-
miques et financière  passe par une
meilleur dans la priorisation et la

programmation des investisse-
ments publics ". a déclaré la direc-
trice du CADERDT

Au Togo, l'investissement
public a progressé entre 2010 et
2017 à hauteur de 8% du Produit
intérieur Bruit.

" Les nouveaux besoins de pla-
nification nationale tels qu'identi-
fiés dans le document cadre du
système national de planification
de procéder à une bonne articula-
tion entre planification régionale et
planification national font de vous
des acteurs importants pour relever
les défis " a laissé entendre le
secrétaire Général du ministère de
la planification et du développe-

ment représentant le ministre  lors
de la cérémonie  d'ouverture. 

Ce séminaire fait suite aux ses-
sions de formation organisées au
bénéfice des agents des ministères

techniques clés et des ministères
de coordination en charge de l'éla-
boration du programme
d'Investissements publics.

L'homme est méchant.
Envieux et jaloux à volonté,

l'Homme est Tout sauf  un ami.
En de très belles et réjouissan-

tes occasions, il est et sera tou-
jours à tes côtés pour profiter de
toi et des opportunités. Lorsque
survient un moment de flotte-
ment, vite il est parti. 

Non seulement il te tourne dos
mais aussi c'est lui qui t'enfonce. Il
devient l'Humain envieux et
jaloux pour qui tu n'as jamais été
positif. Tel un peintre entouré de
ses couleurs vives, il te peint rien
qu'en Noir comme pour dire que
le NOIR est aussi COULEUR. 

L'envie et la jalousie n'ont rien
arrangé dans cette vie.  L'orgueil
non plus. N'oublions pas que "
l'orgueil peut tout détruire, même
la personne la plus importante
dans ta vie ".  D'où l'exigence
que nous devons apprendre  à
dire " désolé et faire l'exercice
du Pardon ".

Nous devons apprendre  à
transformer nos faiblesses en
forces et nos défauts en qualités.
Un exercice quotidien que je
nous souhaite tous et toutes en ce
début d'année 2017.

N'en voulons pas à ceux qui
nous lancent des pierres. Mais
dans la Foi, ramassons-les pour
bâtir notre vie. Et quand ils
reviendront un autre jour et ver-
ront ce que nous avons fait de
leurs pierres, ils comprendront
que Toute Chose concourt au bien
de ceux qui aiment DIEU.

Crédo TETTEH

Réclamez tous les mardis 
votre hebdomadaire 

dans les kiosques et chez 
vos marchands de journaux. 

Une vue d’ensemble lors de la rencontre

Par Dodo ABALO

TogoAssurance est un cabi-
net conseil en assurance et
en stratégie d'entreprise.
Nous cherchons pour vous

les meilleurs prix aux
niveaux des assureurs en
lisant bien vos contrats d'as-
surance pour éviter les pièges
des contrats.

-Nous assistons les gens qui
ont des problèmes avec leurs
assureurs  pour percevoir
leurs primes.
-Nous assistons  des socié-

tés dans la rédaction des
contrats de business.
visiter notre site web

www.togoassurance.com

TogoAssurance.com
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On comprend mieux les
agitations de certains par-

tis de  l'opposition. La date du 20
Décembre approche inexorable-
ment et les envies grandissent
chez les uns et les autres. A la
coalition des 14 partis de l'oppo-
sition, une dissonance se fait
entendre quant à l'action unitai-
re pour les législatives.

C'est avec peine que le député
Jean Kissi soulevait le problème
de l'action unitaire pour les légis-
latives si elles sont organisées.''
Le peuple ne nous le pardonnera
pas'', a-t-il affirmé en écho aux
propos de Eric Dupuy qui ne sou-
haitait pas des alliances pour les
prochaines joutes électorales. Un
malaise dans la classe de l'oppo-
sition. Le miroir aux alouettes se
casse.

Depuis le processus démocra-
tique, l'unicité a toujours été un
caillou dans les chaussures de
l'opposition. Le scrutin de liste
pour les législatives de 2013
avait sonné le glas  de ceux qui y
croyaient encore. La présiden-
tielle de 2015 a fait creuser l'écart
entre eux. 

L'illusion de la C14 depuis les
évènements du 19 Août 2017,
aurait-il déjà vécue ? Pauvre des
militants qui ont cru à cette
alliance contre nature où beau-

coup de leaders ont avalé de
grosses couleuvres en leur corps
défendant. Ce qui signifiait en
fait que la C14 n'était qu'un mar-
ché de dupe, une tromperie que
les partis de l'opposition ont
savamment orchestré pou flouer
leur militants qui, eux, n'appel-
lent qu'à leur union. A y voir de
près, il semble que l'intérêt géné-
ral ne soit plus dans le viseur de
certains partis. Le ''nous '' va
mourir au profit du '' je'' car les
enjeux à venir sont de taille. 

Si l'ANC a dégainé la premiè-
re, réfutant toute alliance avec
qui ce soit pour les législatives,
c'est qu'elle sait que le terrain ne
lui est plus favorable et que dans
une vision unitaire pour les légis-
latives, elle laissera de plumes,

beaucoup de plumes.
Aujourd'hui, si le PNP est sur la
ligne de départ  des législatives

avec le scrutin de liste, il ne lais-
sera que miettes à l'ANC, même
dans le grand Lomé.  

L'espoir et la ferveur apportés
par Tikpi Atchadam et les siens
ont séduit beaucoup de militants
de l'ANC qui ne juraient
d'ailleurs que par le parti à la
couleur rouge ? Que n'avait-on
pas entendu dans les rues de
Lomé pendant les moments forts
de la contestation ? Des irréducti-
bles de l'ANC ont même changé
leur tunique orange pour le
rouge. 

Il est clair aujourd'hui que le
parti de Jean-Pierre Fabre n'est
pas en position de force et qu'il se
fera servir le plat que lui-même
avait servi à ses amis lors des

législatives de 2013. 
Pour un scrutin de liste les

candidats du PNP viendront en
première position et ça, l'ANC ne
saurait le tolérer. D'où l'idée de
jouer cavalier seul, quitte à gla-
ner un ou deux députés ici et là. 

Somme toute, cette attitude de
jouer en solo de l'ANC n'étonne
pas les avisés de la politique
togolaise. Elle est profondément
ancrée dans son ADN hérité de
son ancien parti Union des
Forces de Changement (UFC).
Qu'ils vous souviennent de toutes
les tentatives d'union  de l'oppo-
sition depuis 1990. L'UFC d'alors
a toujours fait capoter les projets
a moins que  la coalition ne serve
qu'à elle. 

A quelque chose malheur est
bon. Quoiqu'on dise, cette posi-
tion de l'ANC permettra de voir
clair, qui fait quoi sur l'échiquier
national et la vraie valeur des
partis de l'opposition, surtout
ceux de la C14. Le peuple au
nom duquel ces partis parlent
saura prouver aux yeux du
monde qu'ils le représentent
effectivement. Et pour cela, il
faut qu'ils aillent en rang dispersé
à ce scrutin législatif. 

A l'allure où vont les choses, Il
ne serait pas étonnant que ces
partis envoient bientôt leurs
représentants à la CENI qui,
imperturbable, continue ardem-
ment son travail. 

POLITIQUE : L'heure de vérité approche
Zozo

POLITIQUE: LE NET À NOUVEAU À
LA CONQUÊTE DES POPULATIONS
DE L'EST-MONO

Les responsables du  Nouvel  Engagement
Togolais (NET, opposition) se sont à nouveau
lancés à la conquête des populations de l'Est-
Mono où ils ont sillonné certaines localités ce
week-end, a appris ce lundi l'Agence Savoir
News auprès de ladite formation politique.
La raison poursuivie par le NET à travers ces
tournées est de recueillir les avis de ces popu-
lations sur leur vécu quotidien, mais aussi sur
les attentes des populations en ce qui concerne
les réformes politiques, car, comme le soutient
le président de cette formation Gerry Taama,
les politiciens ont trop tendance à se substituer
aux populations sans les écouter.
Samedi, le président du NET Gerry Taama et
sa délégation ont rencontré les populations des
cantons d'Elavagnon et de Gbadjahè.
Dans ces deux localités, les interventions ont
surtout porté sur la valorisation des produits
agricoles et l'emploi des jeunes. Le président
du NET a demandé aux populations sorties
nombreuses à sa rencontre, de faire le choix
d'expérimenter d'autres leaders politiques pour
faire la différence avec leurs choix précédents.
Les populations n'ont pas manqué de présenter
leur doléances. L'emploi des jeunes leur tient
beaucoup à cœur, en plus d'un lycée moderne
dans le village de Gbadjahè.
Dimanche, le président du NET a mis le cap
sur Nyamassila et Kpessi.
Dans chacune des deux localités, le même
message était axé en trois points : les problè-
mes que rencontrent les paysans dans l'écoule-
ment de leurs productions, le sort de la jeunes-
se confrontée au problème de chômage et la
politique avec en ligne de mire les élections
législatives qui se pointent à l'horizon.
La rencontre a pris l'allure d'échanges francs et
sincères avec les populations sorties massive-
ment pour écouter les cadres du parti. Dans les
deux localités, elles ont exprimé ouvertement
leurs différentes préoccupations à la délégation
du parti. Ces préoccupations touchent essen-
tiellement leur vécu quotidien et d'autres pré-
occupations majeures liées à l'accès aux pièces
d'identité.
Le NET a su apporter des réponses aux diffé-
rentes inquiétudes exprimées par ces popula-
tions et promis être à leur côté pour des solu-
tions idoines. 
De leur côté, les populations ont exprimé leur
adhésion à la démarche du NET et promis
soutenir le parti pour toute éventualité.
Ces sorties du NET interviennent à une pério-
de où la Commission électorale nationale
indépendante (CENI) prépare activement les
élections législatives prévues le 20 décembre
prochain, activités boudées par la coalition des
14 partis politiques de l'opposition.
Source : @ Savoir News

Eric Dupuy (ANC)

Jean Kissi (CAR)

Par Ali SAMBA

SOCIETE / ENVIRONNEMENT : 

Les espèces protégées du parc de
Fazao sous menace d'extinction
Le Togo dispose de parcs natu-

rels tels que le parc national
Kéran et le parc du Fazao. Bien que
protégé, le parc Fazao souffre des
méfaits des braconniers. Les espè-
ces protégées sont chassées. Ce qui
du coup engendre le trafic illicite
des espèces végétales et animales
menacées comme l'éléphant, le ser-
pentaire, la tourterelle des bois
entre autres. Les trafiquants, grâce
à la corruption arrivent à passer par
les mailles du filet.

Selon les responsables du parc,
presque toutes les espèces du site
sont menacées d'extinction, notam-
ment les babouins, cobes, éléphants,
serpentaires, buffles, lions, panthè-
res, hyènes, chacals, renards, phaco-
chères, antilopes, porc-épic, pango-
lins géants et quelques 200 espèces
d'oiseaux.

Ils ajoutent que les efforts
consentis pour protéger les espèces
ne diminuent pas l'ardeur des trafi-
quants, en connivence avec certai-
nes autorités s'activent dans le bra-
connage et la vente des espèces
tuées ou capturées vivants. " Le
Ministère de l'Environnement et des
Ressources Forestières (MERF), a
repris en 2016, la gestion de ce parc
de 192 000 hectares après la fin du
contrat de la Fondation Weber, mais

ne maîtrise pas les questions liées au
suivi de la faune et de la flore du
parc, ou encore des problématiques
de braconnage, ou d'autres activités
illégales ",  explique un des respon-
sables du parc Fazao Malfakassa.

A part le trafic des espèces proté-
gées, l'on assiste également à une
exploitation illégale de bois dans le
parc. " Nous n'avons pas d'effectifs
suffisants et nous manquons aussi
de matériels pour bien travailler. Le
nombre des éco-gardes, qui sont les
jeunes des villages environnants du
parc est insuffisant. On n'a pas de
menottes en nombre suffisant et
lorsqu'on arrête des braconniers, on

les attache avec une corde ", a
déclaré le conservateur du parc,
Komi Gbémou.

La protection de la faune ne vise
pas seulement la préservation des
espèces animales. Elle contribue à
la biodiversité et à l'équilibre de l'é-
cosystème. Les populations riverai-
nes du parc Fazao Malfakassa, en
sont conscientes. Les jeunes sont
organisés en éco-gardes volontaires.
Ils surveillent à tour de rôle le parc
avec les moyens du bord. " On n'a
pas de fusils. Même pour payer le
carburant pour nos engins, c'est
avec nos propres moyens financiers

Un babouin, une des espèces protégées

Suite à la page 6

Generated by Foxit PDF Creator © Foxit Software
http://www.foxitsoftware.com   For evaluation only.



4 LE MÉDIUM 
N° 0305 DU 28 AOÛT AU 03 SEPTEMBRE 2018Actualité

www.lemedium.info

Si toutes les prévisions sont
exactes, c'est cette semaine

que les travaux d'exploitation de la
mine de manganèse de Nayéga par
Keras Ressouces Plc doivent com-
mencer, si l'on en croit la société
exploitante d'autant que rien n'a fil-
tré du côté du ministère en charge
des mines du Togo. 

La société de ressources minérales
Keras Ressources annonçait,
quelques semaines plus tôt, être auto-
risée par les autorités togolaises à
entreprendre un programme d'essais
métallurgiques d'échantillonnage en
vrac au projet, incluant le traitement
de 10 000 tonnes de minerai de man-
ganèse enrichi par un important pro-
ducteur d'alliages à base de manganè-
se pour des essais métallurgiques à
grande échelle afin d'évaluer la perti-
nence du minerai dans leurs fonderies
de manganèse.

A ce moment-là,  Keras parlait
d'une "étape cruciale dans le proces-
sus d'approbation du permis d'exploi-
tation". Selon un communiqué de la
société, Keras reste engagée à déve-
lopper ses actifs de manganèse au
Togo en une mine productrice avec la
possibilité de développer une exploi-
tation à ciel ouvert et à faible capex,
produisant des minerais enrichis en
morceaux et des minerais de manga-
nèse. Russell Lamming, directeur
général de Keras, a déclaré avoir

engagé, au cours des derniers mois,
des discussions constructives avec le
ministère togolais des Mines et d'aut-
res organismes de réglementation au
Togo sur la façon de faire du projet
Nayéga une mine rentable.

Au mois de Juillet , par un autre
communiqué, annonçait l'avancée du
projet  ''Keras Ressources Plc, com-
pagnie minière cotée à la bourse de
Londres, est heureuse d'annoncer une
série de nominations pour faire avan-
cer le programme d'échantillonnage
en vrac portant sur 10 000 tonnes
dans le cadre du projet de manganèse
qui renferme 13,97 millions de tonnes
de ressources minérales à une teneur
de 12,4% de manganèse, à Nayega
dans le nord du Togo'' indiquait la
société minière. 

Keras a ainsi désigné Graham

Stacey comme chef de projet,
Carrière Mines Travaux Publics
(CMTP) comme entrepreneur minier
et logistique clé en main et a attribué
le contrat de l'usine d'échantillonnage
global à la société sud-africaine
Appropriate Process Technologies
Pty Ltd (APT). 

Par ailleurs, les équipements ont
été mobilisés pour commencer l'é-
chantillonnage global (en vrac) le 27
août 2018. CMPT est une entreprise
minière et de logistique togolaise
basée à Lomé, la capitale togolaise, et
a travaillé en Afrique de l'ouest au
cours des 20 dernières années.
Actuellement, elle exploite deux
mines à ciel ouvert au Togo et a des
activités de logistique qui s'étendent
au Burkina Faso, au Niger et au Mali. 

CMPT fournira les équipements

miniers et de criblage pour les activi-
tés d'échantillonnage en vrac et sera
chargée d'organiser toute la logistique
entre Nayéga et le Port de Lomé. "A
la lumière de leur expérience opéra-
tionnelle, CMTP et APT ont les
connaissances requises et les compé-
tences pour nous aider à exécuter les
activités d'échantillonnage en vrac.
L'installation d'épuration a un délai de
dix semaines permettant de fixer à
mi-janvier 2019 la date d'achèvement
estimative de tout le programme d'é-
chantillonnage en vrac. Je pense qu'il
est important de dire à nouveau que
l'ensemble du programme est entière-
ment financé par un important pro-
ducteur d'alliages à base du manganè-
se, comme annoncé en juillet dernier,
et inclut les frais de gestion de Keras
qui couvriront les frais généraux et les
salaires ", a déclaré Russell
Lamming, PDG de Keras. 

Dans le projet Nayéga que Keras
Resources détient à 85% dans le
Kpendjal-Ouest, à travers sa filiale
Société générale des mines Sarl, les
activités portent sur le gisement prin-
cipal long de 2,2 km et large de 500
m, avec une épaisseur moyenne de
3,3 m. Avec une superficie de 92 390
ha à ciel ouvert et low-capex (peu de
dépenses en capitaux). Jusqu'ici, les
estimations du projet concluent à 14
millions de tonnes de ressources à
12,4% de manganèse, avec un fort
potentiel d'augmentation.

Marc Ably-Bidamon,  ministre des Mines et de l’Energie

Début de l'exécution de l'échantillonnage global du manganèse à Nayéga 
ECONOMIE / MINES : Zozo

FOIRE COMMERCIALE SOLIDARITÉ NOVISSI:
LA TROISIÈME ÉDITION BAT SON PLEIN À
KPALIMÉ
Démarrée depuis le 18 août dernier, la troisième édition de la
"Foire commerciale solidarité Novissi" de Kpalimé (environ
120 km au nord de Lomé) a été officiellement lancée mercre-
di, a constaté le correspondant de l'Agence Savoir News.
Cette foire prévue pour prendre fin le 31 août, se tient sur la
place du 30 août, non loin du stade municipal.
Placée sous le thème: "la solidarité internationale pour un
développement durable", la foire Novissi est organisée par
l'association "ABC Events" en collaboration avec la préfectu-
re de Kloto et la plateforme des organisations de la société
civile (PFOSC-K).
Elle s'inscrit dans le cadre de la célébration de la fête tradi-
tionnelle "Dzawuzan" dans le Kloto. Cet événement qui ras-
semble plusieurs exposants, a pour objectif de faire éclore les
atouts, économiques, touristiques et culturels dont regorge
Kpalimé afin de permettre aux visiteurs qui viennent non seu-
lement de l'Afrique, mais aussi de l'Europe particulièrement
pendant les mois de juillet et d'août, de découvrir les richesses
culturelles de la région et de repartir avec quelques articles
achetés.
Loin d'être un moment de retrouvailles, la foire Novissi de
Kpalimé est aussi une plateforme de communication, d'é-
change, d'opportunités et de partage entre les opérateurs éco-
nomiques. Elle est initiée aussi pour qu'au cours de ces
moments d'affluence comme celui-ci, les visiteurs puissent
trouver un cadre où s'amuser, acheter, échanger et surtout
vivre un peu le culturel et l'accueil que Kloto a l'habitude d'of-
frir. Elle offre aussi des opportunités entre autres la promotion
des produits locaux, la valorisation du tourisme pour un déve-
loppement durable, l'accroissement du niveau des activités
économiques et commerciales.
C'est un point de rencontres et d'échanges entre des personnes
partageant les même passions ou professions, permettant
ainsi aux exposants de se faire connaître, et de prospecter de
nouveaux marchés.
Pendant deux semaines, à part l'exposition vente, les visiteurs
vivront des moments inoubliables à travers des soirées spec-
tacles concerts, des visites touristiques pour permettre à la
grande population de Kloto de profiter de cette ambiance fes-
tive, le concours d'art culinaire, de coiffure et de celui de la
Reine de Kloto ainsi qu'un bal masqué.
La plateforme des organisations de la société civile entend
organiser avec l'appui de la GIZ dans le cadre de cette foire,
deux conférences-débats sur "la valorisation des produits
artistiques et culturels locaux pour le développement du tou-
risme" et "le marketing appliqué à l'art", qui seront animées
respectivement par Germain Koumi du ministère de la
Communication, de la Culture et des Sports et de la
Formation civique et Welbeck Yves, consultant en communi-
cation.
Le porte-parole des exposants Alex Folly-Ga a salué cette
initiative des jeunes et indiqué qu'il est nécessaire d'accompa-
gner cet événement, précisant que la ville de Kpalimé mérite
une telle organisation pour permettre une attraction des opéra-
teurs économiques des autres localités et assurer ainsi son
épanouissement. Il a invité les opérateurs économiques à
encouragé les jeunes et à leur faire confiance.
Pour le président du comité d'organisation de cette foire Elvis
Agbayizato, la foire solidaire Novissi entend accompagner
les efforts du gouvernement dans la promotion du tourisme
en faisant de Kpalimé, une vraie destination touristique bien
encadrée.
Il a invité les autorités et la population à s'approprier la foire
et en faire d'elle ce qu'elle veut pour le développement de leur
milieu.
"Les opérateurs économiques de Kloto, auront à gagner à tra-
vers des échanges avec les autres opérateurs économiques. La
foire est pour eux, une vitrine pour se faire mieux connaitre
des visiteurs", a souligné M. Agbayizato.
Il a remercié les autorités pour leurs soutiens et exposants qui
continuent par leur faire confiance en participant à cette foire.
Source : @ Savoir News 

Par Koudjoukabalo

Le projet quitte le ministère de l'Agriculture pour la Présidence
Agriculture / Mise en œuvre du PNPER :

La mise en œuvre et la gestion
des projets de développement

au Togo sont souvent sujettes à des
difficultés telles que souvent, cer-
tains restent morts-nés ou n'attei-
gnent pas les objectifs qui leur sont
assignés, par la faute des premiers
responsables. Le  Projet national de
promotion de l'entreprenariat rural
(PNPER) en est un exemple. Le
Président de la République Faure
Gnassingbé a réagi.

Le projet
Le Projet national de promotion

de l'entreprenariat rural est un projet
qui entre dans le cadre de la mise en
œuvre du Programme national d'in-
vestissement agricole et de sécurité
alimentaire (PNIASA) du Togo. Il
est entré en vigueur le 23 mai 2014.
Son achèvement est prévu le 30 juin
2020 et sa clôture le 31 décembre de
la même année. 

L'objectif de développement du
projet est de contribuer à la réduc-
tion de la pauvreté et à l'améliora-
tion des conditions de vie en milieu
rural, en particulier pour les jeunes
et les femmes à travers le dévelop-
pement de l'entrepreneuriat rural,
créateur d'emplois rémunérateurs et
durables pour les jeunes au niveau
local. Son coût total est estimé à
39,6 millions de dollars US (soit
19,2 milliards FCFA), financé par le
FIDA (en prêt et en don), les institu-
tions financières partenaires, les
promoteurs des micros et petites
entreprises rurales. La subvention
de l'Etat togolais a été portée de

10% à 50% afin de réduire l'endette-
ment des jeunes entrepreneurs
auprès des banques. Et un fonds de
garantie de 500 millions de francs
Cfa a été mis en place. 

Les principaux résultats à attein-
dre par le projet sont : la création et
le renforcement de 1.800 micros et
petites entreprises rurales (MPER)
dont 1.100 primo MPER et 200
coopératives financées et installées,
et 500 MPER déjà établies renfor-
cées dans leurs capacités techniques
et de gestion ; la création d'environ
9.300 emplois directs en milieu
rural dont 1.600 auto-emplois (pro-
moteurs des MPER), 2.000 coopéra-
teurs renforcés et 5.800 emplois
créés et/ou consolidés ; au moins
40.000 jeunes formés et accompa-
gnés, autres que les membres des
coopératives, les promoteurs des
MPER et les employés ; l'améliora-
tion de l'offre de service de forma-

tion accompagnement des MPER à
travers les centres de ressources spé-
cialisés et les plateformes de servi-
ces dans chacune des régions d'in-
tervention ; une augmentation de
l'offre des biens et services ;  et  l'a-
mélioration  des curricula de forma-
tion des MPER. 

Maigre moisson.
Aujourd'hui, après trois ans de

mise en œuvre, le PNPER a outillé
100 formateurs en méthodologie d'i-
dentification des idées, de création
et de développement des entrepri-
ses, formé et accompagné 882 pro-
moteurs de MPER à l'élaboration
des plans d'affaires, formé 315 pro-
moteurs en techniques de produc-
tion et financé 21 plans d'affaires
pour un montant de 78 288 255
francs Cfa. Ce n'est pas assez. 

Le Fonds international de déve-
loppement agricole (FIDA) menace

de retirer le projet. Une concertation
avec le gouvernement Togolais  a
permis une attente de recadrage du
projet pour l'atteinte de ses objectifs.

Recadrage
Il a été proposé par le  gouverne-

ment togolais  une relecture de l'ac-
cord de financement. Mme Sylvie
Marzin, Conseillère principale de
portefeuille, Division Afrique de
l'ouest et du centre se montrait
disposée à explorer avec le
Gouvernement togolais les meilleu-
res voies pour renforcer la gestion
dudit projet. 

"La discussion que nous avons
entamée et les engagements forts
qui ont été pris par le Gouvernement
dans le sens de l'amélioration de la
performance de nos activités
conjointes du portefeuille du FIDA
ont été salués par le président du
FIDA qui a souhaité que nous puis-
sions poursuivre nos échanges pour
aller dans le sens de l'amélioration
de cette performance, non seule-
ment du PNPER, car nous regardons
aussi vers l'avenir pour le renforce-
ment de cette coopération et égale-
ment pour la possibilité de mieux
valoriser les opportunités qu'offre le
FIDA en termes de financement à
l'appui du développement inclusif
agricole et rural", avait-elle déclaré
lors d'une de ses visites au Togo en
2018.

L'espoir renait
Du 22 au 24 août 2018, un atelier

Mme Mazamesso Assih, Secrétaire d'Etat auprès du Président de la République chargée de
l'inclusion financière et du secteur informel.

Suite à la page 6
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LE MINISTÈRE DE L'URBANISME, DE L'HABI-
TAT ET DU CADRE DE VIE S'ADAPTE AUX EXI-
GENCES DU NOUVEAU CODE FONCIER ET
DOMANIAL
Le gouvernement a redéfini les attributions et le fonctionne-
ment du ministère de l'urbanisme, de l'habitat et du cadre de
vie.  Cette mesure a été rendue nécessaire par l'adoption le
14 juin dernier à l'Assemblée Nationale, du code foncier et
domanial.
En effet, le nouveau code de 736 articles, dans ses grandes
lignes, permet de mieux sécuriser la législation foncière au
Togo en luttant contre la spéculation et l'expropriation, et en
résolvant les problèmes de double immatriculation d'une
même propriété, de construction dans une zone inondable
ou encore le bradage des terres rurales.  
Il fallait donc, pour le gouvernement togolais, doter le
ministère en charge de l'urbanisme, de l'habitat et du cadre
de vie, " d'un cadre organisationnel et opérationnel adapté,
permettant de mettre en application les dispositions du nou-
veau code foncier et domanial ", afin de satisfaire non seule-
ment les populations mais également les investisseurs privés
et nationaux.
Le nouveau code foncier et domanial, élaboré en remplace-
ment de l'ancien qui était vieux de quatre décennies, permet
une plus juste interprétation des litiges fonciers au Togo. Il
prend en compte les évolutions socio-économiques et cultu-
relles du pays et propose également une série de solutions
innovantes et justes pour le développement du secteur agri-
cole. 
Source : Togofirst.com

ECOBANK RÉALISE UN BÉNÉFICE EN HAUSSE
DE 37% À 168,5 MILLIONS $ AU PREMIER
SEMESTRE 2018, MAIS ...
Les tourments de 2016 semblent désormais un mauvais
souvenir pour Ecobank, ou presque.
Le groupe bancaire panafricain basé à Lomé poursuit sa
remontée, en témoigne ses performances de la première
moitié de cette année. Pour le premier semestre s'achevant
au 30 juin 2018, Ecobank Transnational Incorporated (ETI)
annonce un résultat net de 168,5 millions $, contre 123,4
millions $ à la même période en 2017. Une hausse de 37%.
Selon le directeur général Ade Ayeyemi, le bénéfice avant
impôts s'est établi à 213 millions $, en hausse de 41% par
rapport à la même période, il y a un an. 
Bien que cette performance masque une certaine fébrilité,
notamment une baisse de 3% du bénéfice d'exploitation
hors provisions (gain d'Ecobank en liaison avec ses activités
ordinaires), le groupe peut se satisfaire d'une trésorerie en
nette amélioration. Au cours des six premiers mois de cette
année, la trésorerie s'est renforcée de près de 341,03
millions $. Au regard des conditions tendues des marchés
émergents dues aux stridulations de guerre commerciale
entre Donald Trump et la Chine, cette dynamique qui a per-
mis de se passer d'une émission d'eurobonds prévue pour
alimenter la banque en liquidités.
Au menu des éléments positifs de ce semestre, une amélio-
ration des performances sur les segments des services, aut-
res que la banque corporate et d'investissement, est à noter.
On apprend que les activités de la holding, la filiale
eProcess, la branche investissements et gestion des actifs, ou
encore la banque à l'internationale basée à Paris, ont généré
un bénéfice avant impôts de 112,3 millions $. 
Toutefois, les activités de trading, en berne avec une baisse
des revenus nets sur ce segment de 17% à 192,4 millions
comparativement à 232,6 millions $ au premier semestre
2017, ont été suffisantes pour saper une hausse de 11% des
revenus provenant des frais et commissions et une améliora-
tion de 3% des revenus d'intérêts perçus sur les prêts à la
clientèle.
Cependant, selon une analyse de l'Agence Ecofin, certaines
variables qui impacteront le résultat annuel consolidé, n'au-
raient pas été en prises compte dans ce tableau de mi-par-
cours. Il s'agit notamment d'une différence en perte de
valeur de change de 74,4 millions $, d'une perte potentielle
de 31 millions $ sur la valeur des instruments financiers qui
figurent dans son portefeuille d'investissement. Avec l'inté-
gration de ces paramètres sur le semestre, Ecobank sortirait
avec un bénéfice de 63 millions, en chute de 77%, en com-
paraison avec les 274,3 millions à la même période en
2017. 
Source : Togofirst.com

POLITIQUE : Faure Gnassingbé et ses ambitions pour le Togo 
Aquelques jours du sommet

Chine Afrique auquel il par-
ticipera, le Président de la
République s'est fendu d'une inter-
view chez nos confrères de la télévi-
sion chinoise CGTN et d'une tribu-
ne dans l'hebdo panafricain Jeune
Afrique. Dans l'un ou l'autre media,
Faure Gnassingbé a exposé ses
ambitions pour son pays.

Intitulée ''Le Togo, partie prenan-
te d'une Afrique nouvelle'', le chef de
l'Etat du Togo a indiqué d'entrée que
ces changements profonds se pro-
duisent chaque jour dans de nomb-
reux secteurs et modifient la maniè-
re de produire, de consommer et d'é-
changer. 

Pour lui, le Togo, son pays, n'y
échappe pas. Normal, il fait partie
d'un monde qui change à toute vites-
se mais il a su obtenir des résultats
économiques et sociaux apprécia-
bles. ''Mais ce qui a été accompli
peut encore être amélioré'' dit Faure
Gnassingbé faisant allusion au  Plan
national de développement (PND)
qui vient d'être adopté et qui  per-
mettra de mieux faire face aux défis
qui se présentent. '' Il s'inscrit dans le
cadre de l'Agenda 2030 des Nations
unies et dans celui de l'Agenda 2063
de l'Union africaine. Il établit un
juste équilibre entre les piliers éco-
nomiques, sociaux et environnemen-
taux - condition nécessaire au chan-
gement de notre paradigme de déve-
loppement'' fait savoir le Président
de la République.

Parlant de l'environnement de son
pays, le 1er magistrat togolais relève
qu'il  est marqué par une saine et sti-
mulante compétition, reconnaissant
tout de même la concurrence des
autres pays. il dit : '' Le Togo n'est

pas le seul à vouloir devenir un hub
logistique et financier d'excellence,
par exemple. Je reste confiant néan-
moins, car nous pouvons compter
sur un aéroport moderne et nous pro-
jetons d'en construire un deuxième.
Notre port est bien positionné, et
nous avons la capacité de dévelop-
per des infrastructures routières
interconnectées plus rapidement et à
moindre coût compte tenu de la taille
modeste de notre territoire. 

De nombreuses banques interna-
tionales, y compris parmi les plus
grands établissements panafricains,
ont choisi d'installer leurs sièges et
opérations à Lomé. La sécurité et la
qualité de la vie urbaine rendent éga-
lement le pays attrayant. Avec le
développement des services en
matière de TIC et une éducation de
qualité, le Togo disposera d'atouts
nécessaires pour aller plus vite''. 

Pour lui, le Togo n'a aucune rai-
son de craindre pour son avenir.
Nous sommes prêts à y faire face,
dès maintenant, et surtout dans le
domaine agricole. Le Président
Togolais relève qu'il est important de
se focaliser sur un nombre restreint
de filières et d'en maîtriser la chaîne

de valeur par la création d'un écosys-
tème transformateur. 

Ainsi, le PND propose de mettre
en place des solutions adaptées en
matière de financement, de capital
humain et d'environnement des
affaires qui permettront aux investis-
seurs de réussir.  Faure Gnassingbé
juge primordial que l'ensemble de la
société s'approprie le PND et que
celui-ci devienne le  pacte social.
''L'engagement de tous les acteurs
sera la clé. Attirer les investisseurs et
leur permettre de réaliser des projets
économiques structurants requiert
une stabilité macroéconomique, une
prévisibilité des politiques d'accom-
pagnement et une bonne image
internationale'', a-t-il souligné.

Que dire de la volonté du Togo à
s'industrialiser ?  Faure Gnassingbé
se tourne une fois encore vers le
PND qui met l'accent sur des
moyens concrets : ajouter de la
valeur à aux matières premières, en
se concentrant d'abord sur l'industrie
du phosphate et la transformation
des produits agricoles, et ainsi tirer
parti de la diversité et de l'importan-
ce de la contribution du secteur pri-
maire à l'économie du pays mais

aussi absorber une partie de la délo-
calisation de la production manufac-
turière des pays asiatiques émer-
gents, notamment la Chine. ''Nous
savons qu'il y a des dizaines de
millions d'emplois en Chine qui sont
prêts à être délocalisés. Donc toutes
les entreprises en Chine qui sont prê-
tes à être délocalisées sont toujours
les bienvenues.

Si vous demandez les secteurs
dans lesquels nous avons besoin des
investissements, je vous dirai natu-
rellement le secteur agricole parce
que c'est le plus important de notre
économie. Notre agriculture a besoin
d'être modernisée et industrialisée,
c'est ce qu'on appelle l'agro-indus-
trie. Je dirai que dans ce secteur-là,
nous avons besoin des entreprises
chinoises'' a dit Faure Gnassingbé.   

Sur ce pays, le chef de l'Etat togo-
lais estime que les échanges com-
merciaux entre la Chine et le Togo
n'ont pas cessé de progresser et ils
continueront. C'est ce qu'il a expri-
mé dans l'intervention sur la chaine
chinoise CGTN. Le chef de l'Etat du
Togo s'est réjoui de la nouvelle ten-
dance des relations entre le Togo et
le géant d'Asie : '' Ce qui me plaît
dans l'évolution de nos relations, je
vois qu'elle est de plus en plus axée
sur les échanges entre les jeunes.
Beaucoup de jeunes Togolais ont la
possibilité d'aller en Chine soit pour
se former, soit pour observer ou
apprendre un peu des expériences
qu'il y a dans votre pays'' dit-il.

Le  prochain forum sur la coopé-
ration sino-africaine se tiendra à
Beijing et portera sur l'initiative "
ceinture et route " qui s'engage à ren-
forcer la communauté de destin
entre la Chine et l'Afrique. Faure
Gnassingbé y prendra part.

Le Président Faure Gnassingbé

La BAD débourse plus de 16 milliards de FCFA
Projet agropoles de Kara :

Le Groupe de la Banque afri-
caine de développement

(BAD) a accordé lundi un appui
(sous forme de don et de prêts) de
16,63 milliards de Fcfa, dans le cadre
du projet de transformation agro-ali-
mentaire (PTA-Togo),  Le PTA est
une initiative pilote mis en œuvre
dans le cadre du Plan stratégique de
développement des agropoles au
Togo 2017-2030 et de l'initiative
'Nourrir l'Afrique 2016-2025'. 

L'idée est de créer dans  la région
de la Kara (nord du Togo) les condi-
tions favorables à l'investissement
privé notamment grâce à la transfor-
mation des produits agricoles, la
fourniture d'intrants et de services
agricoles. 

Sur les 16,63 milliards accordés
par la BAD, 3,67 milliards représen-
tent un don du Fonds Africain de
Développement (FAD), le solde est
constitué de deux prêts.

L'accord a été signé entre les
ministres de l'Economie et des
Finances et de l'Agriculture,  respec-
tivement Sani Yaya et Ouro-Koura
Agadazi, et la représentante de la
Banque africaine de développement
pour le Togo, Khadidia Diabi.

Le PTA sera exécuté  suivant l'ap-
proche chaine de valeur, à travers un
partenariat entre l'Etat, le secteur

privé et les organisations profession-
nelles agricoles. 

Sa mise en œuvre porte sur une
durée de cinq ans pour un coût de
35,19 milliards dont 22% de dons, le
tout financé par le gouvernement
togolais, la BAD, la BOAD et la
Fondation Seamaul (Corée du Sud).

'La BAD salue non seulement l'en-
gagement soutenu des autorités togo-
laises dans la conception de ce projet
mais aussi les efforts importants déjà
consentis par le gouvernement dans
la recherche d'une croissance inclusi-
ve au bénéfice de toute la population',
a déclaré Mme Diabi à l'issue de la
cérémonie de signature.

Le Togo doit absolument déve-

lopper son agriculture
Sani Yaya a félicité l'engagement

de la BAD et a rappelé la philosophie
du projet. 'Le PTA-Togo est un projet
d'investissement public qui vise à
créer les conditions requises pour
accroitre les investissements privés
dans les six filières prioritaires,
notamment en matière de transforma-
tion des produits agricoles, de fourni-
ture d'intrants et de prestations de ser-
vices agricoles, et de mise en mar-
ché'. 

Le développement des technopo-
les agro-industrielles est un impératif
quand on sait l'importance que joue
l'agriculture dans le développement
de l'économie togolaise.

Le secteur contribue à plus du tiers
à la richesse du pays et occupe envi-
ron près de 70% de la population acti-
ve. L'agriculture est donc prioritaire
dans la politique de développement
du gouvernement.

Les agropoles s'intègrent à un pro-
gramme beaucoup plus large.

Il s'agit du Plan national de déve-
loppement (PND) pour la période
2018-2022. Ce programme prend le
relais de la SCAPE, la Stratégie de
croissance accélérée et de promotion
de l'emploi. 'Le PND tend vers l'é-
mergence en 2030 afin de faire du
Togo une nation structurellement
transformée au bénéfice des condi-
tions de vie de la population', a souli-
gné Sani Yaya. Les pouvoirs publics
entendent associer très largement le
secteur privé au projet.

La stratégie s'articule autour de
trois axes à savoir, créer un hub logis-
tique d'excellence et un centre d'affai-
res de premier ordre dans la sous-
région, développer des pôles de trans-
formation agricole, manufacturiers et
d'industries extractives et consolider
le développement social et renforcer
les mécanismes d'inclusion.

Selon les autorités, la croissance
économique résultant de ce program-
me devrait se situer autour de 6,6%
par an et même 7,6% en 2022.

Source : Republicoftogo.com

Echange de documents après la signature de l’accrod entre la BAD et l’Etat togolais.
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CULTURE: MLLE ICHABATOU GNONGBO-
TCHORO SACRÉE MISS TOGO/2018

Mlle Ichabatou Gnongbo-Tchoro (22 ans, étudiante en année
de licence/droit privé) a été élue Miss Togo/2018, à l'issue de
la grande finale ce samedi soir au Palais des congrès de
Lomé, a constaté un journaliste de l'Agence Savoir. News.
La soirée s'est déroulée en présence du ministre en charge de
la culture Guy Madjé Lorenzo. 
Après plus de trois heures d'horloge +d'épreuves+, ponctuées
de prestations des artistes (togolais et venus d'ailleurs), Mlle
Gnongbo-Tchoro a surclassé les 21 autres candidates en lice.
Elle succède ainsi à Mlle Adomayakpo Cornelia Dédévi.
Miss-Togo/2018 a pour première et deuxième dauphines,
Mlles Rebecca Pignang et Adèle Agbelekoussi.
La nouvelle reine de la beauté, a difficilement retenu ses "lar-
mes", juste après la proclamation des résultats.
"J'ai pleuré parce que j'étais très émue. Donc, je n'arrivais pas
à me retenir (...) Ma priorité, ce sont les enfants orphelins", a-
t-elle déclaré à la presse.
Le ministre en charge de la culture Guy Lorenzo s'est dit "très
impressionné" par l'organisation de l'événement et les diffé-
rentes prestations: "toutes les filles étaient belles", a apprécié
le ministre.
Du côté du comité Miss-Togo, c'est également la satisfaction,
après 24 éditions de l'événement. "C'est l'une des meilleures
organisations en 24 ans", s'est réjoui Gaspard Baka (Président
du Comité Miss Togo).
Source : @ Savoir News

LOMÉ ACCUEILLE UNE RÉUNION DE LA CAF
Réunion depuis ce lundi à Lomé des pays membres de la
Confédération africaine de football (CAF).
Cinq jours de rencontre au cours desquels les participants exa-
mineront les procédures relatives à l'octroi de licences aux
clubs.
'Il s'agit pour la CAF de lancer une profonde transformation
du mode de fonctionnement de nos clubs pour une vraie pro-
fessionnalisation', a indiqué Guy Kossi Akpovy, président de
la Fédération togolaise de football (FTF).
Le Togo s'est engagé depuis 4 ans dans cette transformation
qui n'est pas encore achevée.
La CAF est l'organisme qui regroupe, sous l'égide de la FIFA,
les fédérations de football du continent africain.

TOGO : DE 2011 À 2017, L'ARTISANAT A BÉNÉFI-
CIÉ DE PLUS DE 8,7 MILLIARDS FCFA D'INVES-
TISSEMENTS PUBLICS
Le secteur de l'artisanat a mobilisé pour son renforcement, un
investissement de plus de 8,7 milliards FCFA d'investisse-
ments publics sur la période 2011-2017, indiquent les données
publiées par le ministère en charge de ce secteur.
Dans le détail, sur la période sous revue, 3,8 milliards FCFA
de crédits ont été mis à disposition des jeunes artisans dont 2,7
milliards FCFA octroyés aux jeunes à travers le produit "
Accès des Jeunes aux Services Financiers " (AJSEF) ; 965
millions FCFA alloués à la réalisation de projets et 4 milliards
FCFA au titre de kits d'outillage offerts aux jeunes artisans.
Avec ce financement, le secteur emploie plus d'un million de
personnes et se positionne comme un grand pourvoyeur d'em-
plois. Il contribue, à ce titre, à hauteur de 18% à la formation
du PIB au Togo et de 20% à la réduction du déficit de la
balance commerciale.
Selon les données publiées, l'artisanat est un secteur qui attire
de plus en plus de jeunes où, en moyenne, on enregistre   20
000 nouveaux diplômés qui sortent chaque année des centres
d'apprentissage. A ce jour, le Système d'Information sur
l'Artisanat (SIA) renseigne avoir enregistré 53 360 artisans.
Le ministère en charge de l'artisanat ambitionne de mieux
professionnaliser le secteur et de doter le Togo d'entreprises
artisanales compétitives reconnues sur le plan international et
bénéficiant de mesures d'accompagnement adéquates. A cet
effet, il a doté le secteur d'un plan quinquennal 2018-2022.
A terme, l'idée est de faire de ce secteur un moyen qui valori-
se notablement le patrimoine national et joue sa partition dans
la croissance de l'économie nationale.
Source : Togofirst.com

national d'orientation et d'appro-
priation du PNPER s'est déroulé à
Lomé en collaboration avec le
FIDA. 

Organisé par  le Secrétariat d'État
chargé de l'inclusion financière et
du secteur informel, qui hérite dés-
ormais du projet, la rencontre a
réuni une soixantaine de délégués
(personnel du projet, représentants
des ministères impliqués et des
institutions financières…). "Pour
que l'ancrage soit en phase avec les
besoins, des réajustements ont été
faits", renchérit la Secrétaire d'Etat
auprès du Président de la
République chargée de l'inclusion
financière et du secteur informel,
Mazamesso Assih. 

Au gouvernement, on affirme
que l'un des objectifs est de remobi-

liser et de rassurer l'ensemble des
acteurs directement impliqués, sur-
tout les bénéficiaires, les partenaires
d'exécution et les partenaires finan-
ciers, et de  les amener à s'appro-
prier les nouvelles orientations du
projet. Il s'est agi également de ren-
forcer leurs capacités sur les procé-
dures du FIDA en matière de ges-
tion des projets cofinancés par l'ins-
titution. Ce que rappelle si bien le
Directeur de la Division Afrique de
l'ouest et du centre, Lisandro Martin
: "on a décidé de relancer le projet
en améliorant les choses qui ne
fonctionnaient pas notamment la
simplification du processus d'accès
aux ressources financières du pro-
jet".  

Voilà qui va soulager les jeunes
entrepreneurs qui lorgnent le sec-
teur agricole.

rants dans les localités environnan-
tes. Les produits de chasse comme
l'ivoire, les peaux et même les
dents sont vendues par la suite à
des trafiquants, qui s'occupent de
leur commercialisation illicite à
travers des réseaux de trafiquants
plus importants. En réalité, le bra-
connage est encouragé par les trafi-
quants, qui fournissent aux bracon-
niers armes, munitions et outils
pour la chasse. Le braconnage est
la partie émergée de l'iceberg, alors
que le manque d'intérêt flagrant
pour la partie immergée, soit les
trafiquants, permet aux braconniers
de continuer à prospérer. Il est en
effet plus facile de remplacer un
braconnier qu'un trafiquant, et trop
souvent, seuls les braconniers sont
arrêtés.

" Ce trafic met en danger la sur-
vie d'espèces menacées dont cer-
tains sont chassées pour leur peau
ou leurs cornes, d'autres pour servir
d'animaux de compagnie. Ce qui
fragilise les populations d'espèces
menacées déjà en déclin, comme
les éléphants et les babouins ", pré-
cise encore le notable.

Le nouveau code pénal dans son
volet environnement renforce la
protection de la faune et la flore.
Citons au passage l'article 761 de
ce code qui dispose: " La destruc-
tion et la commercialisation, direc-
te ou indirecte, sans droit d'espèces

", a déclaré un jeune éco-garde.
Il ajoute que de janvier à août

2018, sur 102 éléphants du parc,
une dizaine de mammifères sauva-
ges dont un éléphanteau et au
moins 11 oiseaux migrateurs ont
été abattus dans les secteurs sud et
centre du Parc. " On fait tout pour
surveiller, mais les braconniers ten-
tent toujours de tuer les espèces
protégées. On pense même que les
agents de l'Etat soutiennent les bra-
conniers, mais ils démentent toute
implication de leurs éléments dans
ces abattages des animaux. D'après
eux, les militaires déployés dans ce
secteur participent plutôt active-
ment dans les opérations de lutte
contre le braconnage. Plusieurs
hommes armés circulent sans être
contrôlés dans cette zone ", précise
l'éco-garde.

Les braconniers traquent les
espèces sauvages, profitant du
nombre insuffisant des éco-gardes.
Les grands mammifères dont les
éléphants du parc sont des cibles de
choix, et leur chasse est facilité par
la corruption : " Un notable proche
de la réserve le confirme : " La cor-
ruption constitue un obstacle
majeur à l'application des lois ".

Les braconniers sont des acteurs
locaux et étrangers qui vendent la
viande des espèces menacées du
parc à des individus et à des restau-

animales ou végétales protégées en
vertu des dispositions législatives et
réglementaires en vigueur et des
conventions internationales aux-
quelles la République du Togo est
partie est punie d'une peine d'un à
cinq ans d'emprisonnement et d'une
amende d'un million à cinquante

millions sans préjudice de toute
autre disposition du présent code ".
Les braconniers et les trafiquants
qui privent les Togolais de leur héri-
tage en tuant les animaux protégés
s'exposent ainsi à de lourdes peines
pour leurs méfaits.

Le projet quitte le ministère de
l'Agriculture pour la Présidence

Agriculture / Mise en œuvre du PNPER :

Suite de la page 4
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Les espèces protégées du parc de Fazao sous menace d'extinction
Suite de la page 4
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